1o NOVYVELTL: Dz'couv;

mati¢e 3 Gand, laqucﬁe Pdime “avec
unié extréme tendreﬂé me détournoit
dece’deﬂ\em,»autant qu’ellepouvoxt, .
lors que jeftais-atpres d’elledanscets

te grande ville , ‘ou je m’eftois tranf-

porte pour 'y apprendte la langue Ela--

mande. - Mais jeftois follicité dail-

letrs par plulieursdemes Amisd’Am-~

ﬁerdam daller’ aux Indes- Onentalts,
& mon panchantnaturel pour lesvoia~
ges,joint d lears prieres, m *ébranloit

fortement, & ‘me déterminoit pref ,

que 3 me mettre:en Mer- pour conten=
ter'mon defir. .

-Ainfi toutes lesremontrances dema :
Seur s ne purent- me ‘détourner demon’
premier deflein.  Je me mis donc ea -

- chemin pour voir I'Ttalie , & je vifi-~
tai-par- Pérdre de mon Genetal Jesplus'
gfandes Eglifes ; & lés Convents fes
plusconﬁderabks -deindtie Ordré en”
cePays-la, & en Allemagne. En quot”

je commenicai 3 fatisfaire ‘ma curiofité

naturelle. . Revenant enfin dans nos
Pays-bas, e R.P2 Gailkiime Hering -
Receﬁet 3 umort deyms pen” Evequé™

&Ipres,
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